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X ' üoiiëme  &c  de  Hongrie , Archiduc  d Autriche , petit- 
dis  de  Ferdinand  I.  6c  hls  de  l’Archiduc  Charles  d’Au- 
triche , naquit  en  1 5 77.  Fait  Roi  de  Bohême  en  1617, 
6c  de  Hongrie  en  1618  , couronné  Empereur  au  mois 
d’Août  1619  , il  eut  befoin  de  toute  l’étendue  de  les  lu- 
mières, 6c  de  beaucoup  de  fermeté  pour  foutenir  le  poids 
de  la  puilîance  que  lui  donnoient  ces  grands  titres.  Les 
ennemis  de  la  Maifon  d’Autriche  croilFoient , à mefure 
qu’elle  devenoit  redoutable.  Après  la  mort  de  l’Empereur 
Mathias  , les  États  de  Bohême , fatigués  d’une  domina- 
tion trop  fevere  , offrirent  leur  Couronne  à Frédéric  V. 
Electeur  Palatin.  Il  y avoit  bien  des  raifons  qui  dévoient 
déterminer  ce  Prince  à la  refufer  ; mais  il  y en  avoir  aullî 
qui  l’invitoient  à l’accepter.  La  plus  conlidérable  étoit 
l’affection  des  Princes  Proteftans  dont  fe  flatta  Frédéric  ; 
6c  d’ailleurs  le  brillant  d’une  Couronne  a quelque  chofe 
de  h féduifant  ! Frédéric  V.  accepta  l’offre  de  la  Bohême , 

prit  le  chemin  de  Prague  , 6 c y fut  couronné  ; mais  le 
titre  de  Roi  lui  coûta  dans  la  fuite  , par  la  fermeté  de 

Ferdinand  , 6c  l’habileté  de  fes  Généraux  , la  dignité 
Électorale  6c  fes  États  d’Allemagne.  Bethléem  Gabor  , 
Prince  de  Tranfilvanie,  élu  Roi  de  Hongrie,  ne  réuflit 
pas  mieux  que  Frédéric , 6c  fe  trouva  fort  heureux  d’ac- 
cepter les  conditions  d’un  traité  telles  quelles  lui  furent 
propofées  par  l’Empereur.  Dans  une  même  année  Fer- 
dinand fut  délivré  de  trois  de  fes  ennemis  que  leur  rang 
6c  leur  courage  lui  donnoient  lieu  de  redouter  le  plus  ; 
Ernejl , Comte  de  Mansfelt , ErneJl,Dnc  de  SaxeVeym- 
m.ar  6c  Chriftian  , Duc  de  BrunfVick  , fur  lefquels  les 
Proteftans  fondoient  leurs  plus  grandes  efpérances  , 
moururent  en  1616,  Le  Roi  de  Dannemark,  qui  s’étoit 
joint  à leur  caufe  , le  grand  Guftave  , Roi  de  Suède  , 6c 
le  Roi  d’Angleterre,  beau-pere  du  Palatin,  cédèrent 
l’un  après  l’autre  à l’heureux  génie  de  Ferdinand  foutenu 
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des  plus  grands  Généraux  qu’ait  jamais  eu  l’Allemagne  : il 
fuffit  encore  de  les  nommer.  C’étoient  Pappenheim , Tilly, 
le  fameux  Albert  Vencejlas-Eufebe , Comte  de  IValfltin.  Ce 
dernier  , fi  long  - tems  l’appui  de  fon  Maître  , s’en  fit 
craindre  dans  la  fuite  au  point  que  Ferdinand  crut  n’être 
pas  en  fureté  , s’il  ne  s’en  défaifoit  pas.  Walftein  futaflaf- 
finé  par  fes  ordres,  dans  le  tems  qu’il  penloit  à fe  faire 
élire  Roi  de  Bohême  , fie  à fe  rendre  Souverain  de  la 
Moravie.  Chriftine,  Reine  de  Suede  , qui  avoit  fuccédé 
au  grand  Guftave  , guidée  par  Oxenftiern  , penfa  à 
venger  la  mort  de  fon  pere  ; mais  le  gain  de  la  bataille 
de  Nortlinguen , malgré  la  valeur  du  Général  Bannier 
fie  du  Duc  de  Weimar,  rétablit  les  affaires  de  Ferdinand. 
L’Electeur  , qui  avoit  pris  le  parti  des  Suédois  , traita 
avec  l’Empereur;  ce  Prince  vieillifîoit  entre  les  victoires 
fie  les  revers.  La  France  s’étoit  unie  à la  Suede , fie 
Richelieu  avoit  formé  le  dcffein  de  mettre  tout  en  ufage 
pour  abaifïèr  la  Maifon  d’Autriche;  Ferdinand  penfa  à 
fe  donner  un  Co-adjuteur  dans  la  Perfonne  de  Ferdi- 
nand III.  fon  fils , Roi  de  Hongrie  fie  de  Bohême  ; il  fut 

proclamé  Roi  des  Romains  , fie  ce  fut  après  la  céré- 
monie de  jfon  Couronnement  , cjue  Ferdinand.  II. 

mourut  à Vienne  , le  25  Février  1637  , âgé  de  59  ans  , 
comblé  d’éloges  par  les  Catholiques  , dont  il  fe  déclara 
hautement  le  Protecteur. 

Voye\  Heiflf  Hifloire  de  l’Empire,  Epitome , p.  780.  Theatrum  Funebre  f 
1.  3.  p.  348  & fuiv.  Calvifn  Chro-  t.x.  paît,  i Scene  V.  page  80, 
nolog.  depuis  l'an  161p.  Cluverii 
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